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A combien se montent actuelle-]

ment les forces kéma listes et à quel jchilfre les dirigeants d'Angora peu- '

vept-ils raisonnablement espérer,
qu'ils parviendraient à les monter?.
Il serait bien difficile, pour ne pas;
dire impossible, de répondre à la*
première de ces deux questions.)
En effet, Angora ne va naturelle-1
ment pas faire le jeu de ses adver-1
saires en publiant son ordre dej
bataille ou en donnant des indica- ;

tions positives sur le chiffre de ses!
effectifs, la composition de ses uni-
tés, l'emplacement de ses différents
corps. Son intérêt lui commande,au
contraire, de mettre en circulation
et de s'efforcer d'accréditer les ren-
seignements les plus erronés. C'est
toujours de bonne guerre que d'in-
duire l'ennemi en erreur, si faire se

peut. Néanmoins, en se basant sur
les données précédentes que l'on
possède, il est loisible d'essayer
d'établir le bilan des forces kéma-
listes. Sans doute, il n'y aura, dans
l'espèce, qu'une approximation,
mais cette approximation sera as-

sez serrée pour qu'on soit à même
de se rendre un compte assez vrai
de l'état militaire actuel des natio-
nalistcs.
Au mois de juin de l'an dernier,

lorsque les Grecs reçurent le man-
dat de déloger les kémalistes des
rives asiatiques de la Propontide
et de dégager les abords de Cous-
tantinople et des détroits, les forces
kémalistes comprenaient sept corps
d'armée, plus deux divisions indé-
pendantes et des tchétés ou bandes
irrégulières en nombre indéter-
miné. Elles étaient réparties en

trois groupes: « armée de Smyrne »,
12e, 14 et 20e corps, avec les deux
divisions indépendantes ; « armée
des provinces orientales», 3me,
13e et 15e corps; «armée de Ci-
iicie», 2e corps. L'effectif d'un
corps d'armée kémaliste ne saurait
être calcalé d'après les échelles , en

usage dans les armees européen-
nés ; autrement on s'exposerait à
commettre de singulières erreurs.
A en croire des notes que !e|

gouvernement d'Angora a fait pas-;
ser dans les journaux, une division!
de l'armée de Smyrne aurait êtel
forte de 625 officiers et 24,813?
soldats. Pour de la précision, en|
voilà I Or, au moment de la guerre, J
en 1914, l'effectif d une division j
était prévu à 13,000 hommes sut '

le papier.- Si des divisions kéma-
listes en comptent presque le dou«j
bit-, on ne saurait nier qu'on pro-j
gresse joliment à Angora. Mais la!
réalité est tout autre. Lés divisions}
sont à un effectif indéterminé va-
riant au gré des circonstances.
Certaines n'ont que de 3,000 à
3,500 hommes, les plus fortes ne

dépassent pas 7 à 8,000 hommes.
D'ailleurs, les mêmes renseigne-
ments d'Angora donnaient, après
les défaites d'Ala-Chéhir et de Ba-
likesser, pour les trois corps d'ar-
mée et les deux divisions indépen-
dantesdu front de Smyrne, 80,000
fusils, 2,500 sabres et 252 canons.

Dans toute armée, pour évaluer jl'effectif combattant, on doit re-j
trancher de l'effectif sur le papiei j
ce qu'on appelle « le déchet ». Dans?
l 'armée française et dans l'armée j:
allemande, le déchet normal était J
supputé à 12oIo; dans l'armée j
austro-hongroise et dans l'armée-
italienne à 14 сцо; dans l'arméej
russe de 17 à 18ojo Dans d'autres j
armées, il montait encore plus
haut. Du moment que, de l'aveu
d'Angora, trois corps d'armée, plus
deux divisions indépendantes, ne

parvenaient à grouper que 80,000
fusils et 2,500 sabres, tandis que,
d'après les évaluations sur la pa-
pier, ils auraient représenté 198,000
hommes — on voit à quai pour-
centage doit se calculer le déchet.
A noter, en outre, que les 252

canons étaient la résultante de
neuf batteries à tir rapide et d'un

régiment d'artillerie montée par
chaque division, ainsi que d'un

régiment d'obusiers et d'un régi-
ment d'artillerie de montagne.
Mais chose extraordinaire, le

rapport de l'effectif combattant à
l'effectif papier, était entièrement
renversé dans l'armée des provin-
ces orientales. Kara-Békir ne dis-
posant que de 15 régiments d'in-
fanterie à quatre bataillons, 5 ré-
giments de cavalerie à trois èsca-
drons et 365 canons d'ancien mo-

dèle, était capable de mettre en

ligne 50,000 fusils et 2,500 sabres,
Donc non seulement pas de déchet,
mais d'effectif combattant, étant en
excédant de l'effectif papier ! A
moins qu'Angora n'ait jonglé avec
les chiffres ..

Depuis, les journaux d'Angora
nous ont appris que trois autres

corps d'armée avaient été formés
avant la première offensive du gé-
néral Papoulas. A ce moment un
autre corps aurait été constitué au

moyen de nouvelles levées. En
outre, deux divisions auraient été
organisées, l'une avec des volon-
taires venus du Caucase (Tartares,
Turcomans, Daghestânlis, etc ),
l'autre avec des volontaires recru-
tés du Lazistan. On nous annonce
encore la création de divisions de
volontaires et de corps d'armée
réguliers supplémentaires. Quel est
l'effectif réel de toutes ces forma-
tions ? C'est ce que tout le monde
ignore. Mais étant donné cette mul-
tiplication des corps d'armée et
des divisions indépendantes, vu que
les tchétés ont été versés dans les
corps réguliers et leurs éléments
amalgamés avec ceux des troupes
de ligne ; considérant les pertes que
les kémalistes ont subies depuis le
22 juin 1920 qu'ils sont entrés en
lutte avec les Crées, on est porté à
se demander quels résultats prati-
ques Angora peut attendre de la
levée e s masse.

D'autant plus que, en adme tant
même que celle ci soit productrice
d'hommes, il sera indispensable de
les armer. Les kémalistes dispo-
sent-iis des ressources nécessaires ?
La disparité de leur armement
autorise d'en douter, Ainsi, une

partie de leur infanterie est armée
de Mauser à chargeur, tandis que
l'autre ne possède que des Mauser
à magasin. Ils doivent tirer de le-
tranger tout le matériel de guerre
dont ils ont besoin et la contre-
bande par la Russie, avec quelque
activité qu'elle s'exerce, ne saurait
les ravitailler suffisamment.

de La jonquière.

LES MATINALES

LA GUERRE EN ANATOLIE

Moscou promet des armes à Angora
mais promettre et tenir font deux

Un homme qui vient de mourir en

France, Agé de 108 ans, disait à ceux

qui lui demandaient le secret de sa ton-

gévité : « Faites comme moi. Mangez
peu et travaillez dur.»Jl se trouve par
hasard que ce conseil correspond au

dernier mot de la science d'aujourd'hui.
Je dis la science d'aujourd'hui parce
que rien n'est plus variable que la scien-
ce quand il s'agit d imposer un régime
aux malades. La mode semble également
jouer un rôle dans ces affaires de sanlé.

Le centenaire en question aurait aussi
bien pu dire à ses amis : « Mangez beau-

coup et travaillez peu. » Au fond lous
ces conseils ne prouvent rien. Ils ne

donneront jamais le secret de la longé-
vite car celle-ci. malgré les statistique
ne dépend pas d'un régime plus ou

moins approprié. S'il suffisait pour vivre
cent ans de faire ce que certains vieil-
lards recommandent avec plus d'ironie
que d'autorité, les centenaires ne se

compteraient plus. Or ils continuent à
être fort rares Ce qui permet de sup-
poser soit que ces recommandations sont
loin d'être absolument efficaces, soit que
les humains ne tiennent pas tant que
cela à finir en momies « Courte mais
bonne » me parait d'ailleurs être une

devise plus appropriée à notre époque de
mercantis audacieux et de robustes >ouis-
seurs.

VIOI

L'appui bolchevik
à Moustafa Kemal

Yoici les renseignements que nous

avons puisés aux sources turques au su-

jet de la situation en Anatolie et des ;
bruits qui courent relativement aux Bol-
cheviks.

Le gouvernement d'Angora étant|
désireux de retarder encore quel-*
que temps l'arrivée de Russes,j us-J
qu'à ce que la situation se soit ?
précisée un peu plus, une couver- j
sation est engagée avec Moscou
On ignore encore sur quelles bases
se poursuivent ces pourparlers.
Quand les négociations auront

pris fin, le gouvernement mettra
le public au courant, à l'aide d'un
communiqué de l'agence d'Ana-
tolie.
A la suite de la situation qui est

résultée de la chute de Kutabia,
le gouvernement demanda à l'as-
semblée nationale de discuter et de
voter d'urgence le traité d'alliance
turco-russe, ce à quoi l'assemblée
acquiesça.

la fmetles Soviets
Un télégramme

de M. Tchiteherine
h M. Baltazzi»

On télégraphie d*Athènes :

Le commissaire russe aune

Affaires étrangères M. Tchit-
cherine a adressé un radia-
gramme à M. Haitaxais, mi-
nistre des Affaires étrangères
lui faisant savoir que, à la
suite des assurances données

par le gouvernement helléni•
que quant à ses intentions pa-
cifiques envers les Soviets, le
gouvernement de Moscou a or-
donné la restitution à la Grèce
des vapeurs hellènes retenus
en Russie En compensation
les Soviets demandent que le

gouvernement hellénique lais-
se libres deux navires de la

république d'Azerbaïdjan sai-
sis pas sa flotte.
M. liaitaxxis a répondu eue

cette saisie sera levée, si elle a

eu lieu.

L'évacuation d'Ismidt
serait un fait accompli

On assure que ie commandant
des forces nationales à Ismidt,
abandonnant la vide, en a fait re-
mise aux missionnaires américains
qu'il a priés de veiller à la protec-
tion de la population musulmane.
C'est le 3e corps d'armée du géné-
ral Polymenakos qui a été chargé
d'expurger l'ennemi de tout le lit-
torat asiatique et de la presqu'île
d'Ismidt.

Une contre-offensive turque ?
D'après certains bruits courant

hier soir dans les cercles militaires
turcs, les kemalistes auraient dé-
clanché, dans la région de Seyd-
Ghazi, une contre-attaque qui se

développerait, naturellement, d'une
façon favorable pour eux.

Les Arméniens deïiirace
D'après le Téemine, paraissant à An-

drinople, les Arméniens de Thrace et de
Macédoine âgés de 20 à 32 ans sont appe-
lés sous les drapeaux. Les Arméniens de
18, 19, 33, 34 et 35 ans doivent se faire
inscrire et ne pourront pas quitter le pays
sans l'autorisation des autorités.

Mossou et Angora
Le Djagctdamard apprend de cercles

| nationalistes que, depuis la ratification
du traité turco-russe, les relations entre
Moscou et Angora ont pris un caractère
plus cordial.

Un télégramme de M. Venizeios
à l'armée grecque i

Un navire d'une grande puissance, en
rade du Pirée, a enregistré et transmis
au gouvernement et à la presse une dé-
pêche sans fil, adressée par M. Venizeios
pour exprimer .ses chaleureuses félicita-
lions à l'armée grecque.

Ce radiogramme de l'ancien président
du conseil a produit une excellente im-
pression dans l'opinion publique.

Autour do Broiissilotf
Le Peysm croit que tout ce tapage

fait autour de l'entrée de forces bolche-
Viks en Anatolie—forces & ia tête des-

quelles se trouverait le général Brous-
silow—ne serait qu'une pure fumisterie
organisée par Enver et ses partisaas dé-
sireux de profiter des derniers êvéne
ments qui ont ébranlé la situation du

gouvernement kemaliste, pour rentrer en
Anatolie. Il se peut qu'un général russe,
— payé par Enver grâce aux millions
volés durant la guerre — et le général
Broussiloff lui-même, soit avec eux. Mais
quelle portée cela pourrait-il avoir ?

A propos de la nouvelle annonçant
l'arrivée du général Broussiloff à Angora,
le Vahit émet les considérations suivan-
tes

Dans certains cercles, on es-

time qu'il y a lieu d'attendre ime

communication de l'Agence d'A-
natolie. Dans d'autres cercles, on

considère 1a nouvelle de l'arrivée
du général Broussiloff à Angora
comme authentique. Ces mêmes
cercles croient qu'une personnalité,
comme Broussiloff n'a p i se ren-
dre au Caucase que chargée d'une
mission importante et que l'on ne

tardera pas à être fixé à cet égard.
Hier,un journal d'outre-pont an-

nonçaitque Broussiloff se trou-
vait depuis déjà deux mois à An-
gora. Cette nouvelle est absolument
inexacte.

Ces derniers temps, de nom-

breux étrangers ont visité Angora
Aucun d'eux, ni aucun des voya-
geurs venus delà-bas n'a parlé de
Broussiloff.
Au cas même où l'on admettrait

que Broussiloff soit arrivé à An-
gora, cela ne signifierait nullement
que nos frontières aient été ou-

vertes aux Forces russes. Cela res-
sort de la dépêche môme annon-

çant cette nouvelle. En effet, cette
dépêche dit que le général Brous-
siloff est chargé par le gouverne-i
ment russe de prendre la direction
de toutes les affaires se rapportant
à l'Orient. Cela môme prouve que
Broussiloff ne saurait rester à An-
gora à titre permanent. Tout au

plus, s'agit-il peut-être d'un
échange de vues entre lui et le gou-
vernement d'Angora.
Pour ce qui est de l'information

relative à l'arrivée de 15.000 cava-
liers russes à Erzeroum, il ne sau-
rait s'agir de cavalerie rouge, mais
de cavaliers recrutés par nos nom-

mes du Caucase.
Une information du Bosphore est

propre à confirmer ce que nous

avançons. Par conséquent, il ne

faut pas accorder confiance aux

bruits mis en circulation relative-
ment à Broussiloff et attendre l'ar-
rivée des communiqués anato-
liens.

*
ц *

De son côté, Ylieri écrit :

Ainsi que nous l'avons déjà dit,
la nouvelle relative à un accord en-

tre Moscou et Angora—sur les ba-
ses que l'on sait—demande confîr-
mation. En effet, il est impossible
qu'Angora ait pu s'entendre avec

Moscou, sur des bases contraires
au pacte national
Hier à la Sublime Porte on as-

surait que les bruits courant a ce

sujet ne se confirmeraient pas.

La suite de l'offensive
M. Gounaris, interrogé sur la reprise

des opérations militaires fait la réponse
suivante :

Je vais aller entendre le rapport
des 'services compétents. Et nous

prendrons une décision.L'héroïsme
de' notre année nous permet de
prendre n'importe quelle mesure

contre l'ennemi et dans n'importe
quelle direction.

La zone neutre d'Ismidt
Le Djagadamard apprend de source

turque que la ligne de démarcation entre

Dérindjé et Yaremd.ja est indiquée par des
Fil de fer. Les forces kemalistes restent à

Yaremdja et les forces aînées à Dérindjé.
Tous ceux qui dépasseraient cette ligne
seraient cc'nsidérés respectivement comme
prisonniers de guerre.

Où sb trouva Broussiloff ?
Le Vertchine-Lonr apprend de «source !]

sure et autorisée » que la nouvelle selon

laquelle Broussiloff serait à Angora est

inexacte. Le général n'aurait pas quitté
Moscou où il se trouverait encore à l'heure
actuelle.

Les bolciieviks ou Anstolie
Le- Verlckine-Lour reproduit des feuil-

les de Sofia :

Le gouvernement de Moscou a fourni de
grandes quantités de munitions à l'armée

turque.

L'optimisme à Atiiènes
Paris, 31. A.T.I.— La presse française

est informée d'Athènes que l'opinion pu-
blique athénienne est très optimiste en ce

qui concerne la Tin de la guerre anato-
lienne.

Les journaux grecs sont convaincus que
la paix avec la Turquie ne tardera pas
au delà du 1er novembre, fusqu'à cette,
date, l'armée hellène aura achevé son

œuvre en Anatolie.

Une délégation kemaliste

RÉDÂCTION-ADMINISTRATION
Péra, Rue des Petits-Champs No 5
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Les opérations militaires
Londres. 31. A. T. L— Ces derniers

jours l'armée grecque s'est occupée exclu-
sivejment de la fortification des nouvelles
positions. Aucune avance 11'a été effec-
tuée. Les tentatives de l'ennemi ont été

partout repoussées avec de graves pertes.

Les opérations
Lв" Djagadamard se fait mander de

Londres en date cla 30 juillet :

La presse anglaise croit qu'il y a une

accalmie dans les opérations en Anatolie
et qu'il est de l'intérêt des Hellènes de ne

pas marcher sur Angora.
Le haut-commandement hellène a pris

toutes les mesures nécessaires en vue de
la fortification des positions occupées, par
l'ennemi.

L'opinion turque
Auîour dTïsmidi

Sur la foi de renseignements reçus
d'Anatolie, le Pegam se dit en mesure

le démentir les nouvelles concernant l'é-
vacuation de la vil'e et de la presqu'île
d'Ismidt.
Non seulement dit la feuiile turque, les

forces régulières ne se sont pas retirées

d'Ismidt, mais les archives du gouverne-
ment non plus n'ont pas été transportées
A l'intérieur.
Le même journal affirme que les for-

ces natiouales ayant eu connaissance des
bruits relatifs à un projet de débarque-
rnent hellène à Ak-Chéhir, ont pris des
mesures en conséquence.

Les renforts turcs
L'Ikdam apprend que d'une dépêche

de source hellène, non communiquée
aux journaux grecs, il ressort que le front
turc a été dernièrement ren

rorcé da

35,000 hommes. Ismet pacha a donné à
ses troupes l'ordre de ne pas attaquer. La
dépêche ajoute que les Turcs reçoivent
des renfort en grand nombre.

Pour gagner
la paix

pour IÏI0SC
Londres, 31. A.T.I. — Les journaux de

Londres affirment que le gouvernement de
Kemal a envoyé une délégation à Moscou.

Les négociations russo-turques sont si-

guaiées également dans la presse athé-
nienne. Les journaux grecs croient que
les Turcs n'ont plus d'espoir en leurs

propres forces. Actuellement leur regards
se dirigent vers Moscou.

Communiqué kemaliste
du 29 juillet

Calme sur tous les fronts.

L'opinion bulgare
Sous le titre «la défaite turque en Asie

Mineure» le Mir écrit :

Nous, Bulgares, n'avons pas de raisons
d'accueillir avec sympathie les succès
grecs. Cela est bien clair et il n'y a pas
lieu de nous en cacher ; mais quel motif
avons-nous d'en montrer aux kemalistes,
comme certains milieux s'en font l'écho ?
Aujourd'hui même, où la Turquie est

en guerre contre la Grèce, le gouverne-
nement de Gonstantinople préconise Çpeut-
être sous l'influence étrangère) l'alliance
avec la Grèce contre les Slaves et surtout
contre la Bulgarie. Dans la question de la
Thrace les kemalistes ne songent pas,
même à présent, à faire des concessions
et ne parlent que de nouvelles conquêtes.
En conséquence, pas de préférences, pas
de sympathies pour l'un au détriment de
l'autre.

Que ceux qui estiment qu'ils n'ont pas
assez souffert continuent à se battre, tan-
dis que nous devons rester à l'écart et ré-
server même nos sympathies.

Un grand discours
de M. Lloyd George

Londres, 31 T.I1.R.— M. Lloyd George
fit un important discours à la Chambre
des Communes, il dit que pendant la

grande guerre, l'Empire britannique
avait appelé sous les drapeaux, plus de
dix millions d'hommes et sur ce nombre
un million était mort et deux millions
avaient été blessés». Ces hommes dont la

plupart, sont venus sous les drapeaux vo-
lontairement ont combattu, non pour
chasser l'envahisseur de leurs foyers,
mais pour assurer ia justice aux autres

pays, qu'un ennemi sans vergogne, écra-
sait ^ous sa botte. En outre les taxes qui
avaient été imposées aux citoyens £e la

Grande-Bretagne, par suite de cette
guei re dévastatrice, étaient énormes. Nos
pertes avaient été grandes, mais celles
de la France, étaient encore plus grandes,
eMa France, avait aussi à réparer ses ré-
gions dévastées.»

Il est inconcevable, que deux pays qui
ont fait des sacrifices si énormes, pour
une cause commune et qui avaient gagné
un triomphe commun par la voie de si

i grandes souffrances, se disputassent sur
l'interprétation d'une paix qui avait été
achetée à ce prix. Nous avons eu der-,
nièrement quelques différends avec la
France sur l'interprétation d'une section
du traité de Versailles et nous avons

parlé très franchement, l'une à l'autre.
Parler franchement amène généralement
une bonne entente. Il valait mieux en fi-

nir et nous sommes arrivés avec des ré-
sultats excellents. Les difficultés préli-
minaires qui causaient des ennuis ont
été accomodées et nous sommes d'accord

que les Alliés se rencontreront daus quel-
ques jours pour régler ces questions ve-

xatoires.

M. Lloyd George a ensuite expliqué,
que la Grande-Bretagne ne réclamait
qu'une loi égale dans l'interprétation de
la paix qu'elle avait gagné aux p:ix de si

grands sacrifices : « Nous reconnaissons
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la question de Haute-Silésisj L'influence française au Japon

Paris vient de recevoir la visite du

franco-britaimiquô { prince héritier du Japon ; demain le ma-

Londres, 1er août [tente préalable avec l'Italie et l'An-* 31 ' T ' H " *• - La pre3se est ! réchel ,оЛв lra ™"еГ ''EmpiredQ So "

L'ajournement |transport ers sera effectué par lei
3-^ cootro'terse

du Conseil suprême gouvernement allemand, après
f-sneo-hriunnl

8П-!

La presse anglaise annonce que j gleterre. (Bosphore)
la réunion du Conseil suprême sera I ——

nécessairement remise vu que les j Les forces allemandes
alliés doivênt se concerter au i

eîl Silésie

préalable au sujet de la partie! Paris, 31 Т.Н.R.—Selon le Petit Pa-

technique de la mise en vigueur j risten,£ies Allemands disposent en Haute

de leur décision concernant le par-

tage de la Haute-Silésie.
( jBosphore)

La question irlandaise

Londres, ter août

Silésie de deux sortes de troupes. C'est
d'abord la partie allemande de la. police,
plébiscitaire, dite «police verte». Elle ne

devrait en principe, compter que trois à

quatre mille hommes armes de revolvers.
En réalité, ses effectifs atteig nent le

La presse anglaise souligne ïes j le chiffre de sept mille hommes a rmés de

déclarations faites par De Valera à s fusils, grenades à main et mêmei de mi-

ses amis de Dublin, suivant Sesquel- jtrailleuses.
les les conversations avec Londres j Ces forces policières ne sont que no-

seront reprises dans un délai très [minalement soumises aux ordres des au-

unanime à accueillir la fin de la contro-jleil Levant. Depuis le jour où le gouver-

verse franco-britannique avec une vive et;cernent du mikado demanda à la (ronce

profonde satisfaction. Elle se réjouit de J de lui envoyer un professeur de droit pour

constater que les conversations franches ! refondre les codes japonais d'après les

et directes aboutirent rapidement à la re-! pndtfpes de nos codes français, les points

connaissance du bon droit de France. On i de TOntact 80 «mt multipliés entre les

voit dans cet heureux résultat une preuve j Païs - Le professeur de droit de la

indéniable de l'ardent désir des deux ! Acuité de Paris, M. Boissonnade, qui

pays de maintenir et de fortifier l'entente) accepta
de РагШ

'

»» '«К». У resta vln«'"

cordiale qui rendit la victoire possible, | cincî ans *

et qui demeure indispensable au réta-j Après son_ départ, nous avons eu dans

blissement complet de la paix du monde: ! missionnaires, et notamment dans les

UN PEINTRE DE LA MERECHOS
ET NOUVELLES

Conseil d'Etat
Le conseil d'Etat a tenu hier une séance

plériière et a décidé que les employés du

Séfaïn pouvaient faire partie du parti so-
cialiste russe, li a é«aleinent déoiâé que гВеавх, лr

-

a danx l0iles ont èté рюНеи.
les tabacs importes de Xanthi soient sou- -

Paris, ce 20 Juillet 1921.

Au Salon de la Société nationale des

l mis aux droits de douane.

Conseil des ministres

=, Le,conseil des ministres s'est réuni sous

\ la présidence du grand-vezir Tevfik' pa-

\ cha et a délibéré au sujet de la situation.

Les réfugiés arméniens à Pendik

Une partie des réfugiés arméniens

Commentaires de la presse
\ Marianistes, des agents précieux de notre

rapproché. (Bosphore)
Les souverains de Roumanie

à Paris

Paris, 1er août
Les souverains roumains arrivés

à Paris seront les hôtes de M. Mille-

rand. (Bosphore)
Etats-Unis et Japon

Paris, 1er août
On mande de Washington que le

président a reçu en audience par-

ticulièré le ministre du Japon.
La presse américaine attache

une grande împortanée politique à

cette audience où elle affirme qu'il
a été question d'un traité d'alliance
entre le Japon et les Etats-Unis.

(1Bosphore)
Les renforts français

en Silésie

Paris, 1er août.

Le ministre de la guerre, M. Bar-

thou, a conféré, hier, avec le mi-

nistre président sur la question ds

l'envoi d'une division française en

Haute-Silésie. La presse parisienne
dit que les Alliés sont presque
d'accord. (Bosphore)

*
* *

Berlin, 1er août.
Le chancelier Wirth a déclaré à

lord D 'Abernon,ambassadeur d'An-

torités interalliées,
'

.

Puis c'est la « Selbsïschutz, » s^oît di-

sant dissoute, rjais qui s'est concer,trée

en Basse-Siléjsie et en Silésio centrale.

„ rT T г- I influence en ce pays. L'Académie fran-

Paris 31. T. H. R. — Le 1чдаго es-
ь !

, ,

time que l'opinion française interprétera | a reconnu 1 année dernière les heu-

cet accord préliminaire таг la procédure î roux effets de leur action, puisque von-

comme prélude de la solution amiable sur ^nt récompenser ceux qui ont le plus

le fond du problème silésien. I fait P°nr répandre avec notre langue l'in-

Le Journal constate que l'AngleterreH uence française à l'étranger, elle a de-

avait comme porte-p ,role un des meil-j cerné son plus grdéd prix à la Gongréga-

leurs amis de la France, Lord Hardinge. j tion des Marianistes, pour leurs œuvres

L'Echo de Paris souligne qu'en même j japonaises.
Les état-œajors se trouvent à Breslau, j temps que i»accord se faisait entre M. I Grâce à eux, en effet, toutes les classes

Brieg, Oblau, Lugnitz еЛ Neissa. On a Briand et lord Hardinge , Lloyd George-de la société reçoivent notre cultore et

prononçait un discours dont le retentisse-, apprennent à aimer notre pays. Fondé et

ment sera grand, car il proclama dans des

termes extrêmement cordiaux l'amitié in-

dissoluble de la France et de l'Angleterre.

Les renforts français
Paris, 31. A. T. I. — La presse pari-

sienne annonce que les Alliés feront à

laissé en Haute-Silésie seulement des pe-
tits groupes composés d'hon urnes actifs et

énergiques. Outre chaque fon "dation, on a

laissé un bureau dit « bureau de démobi

lisation « qui possède une liste des noms

et des adresses de tous les membres de

l'organisation.Cette liste est soig ueuse-

ment tenue à jour. En cas de mob îiîsa ~

tion l'état-major n'a qu'à envoyer un) W>U Ber,in lme «^marche cobeclive afin d'as-

convenu aux comités qui enverront té tté-| surer le transP°rt d
'
une ^ isi0n raneaise

grafiquement l'ordre d'appel aux p (
en daute-Silésie.

Le Petit Journal dit que les manœu-

yres allemandes pour empêcher l'envoi

de renforts français ont été vite comprises

par les gouvernements alliés.

i и ■ • A
'

■'

En Rhénanie

missionnaires.
Le général Hoefer peut, en trois jours '

3

disposer d'au moins cinquante mille hom -

mes.

La réunion du J
Conseil suprême!

Londres, 31. A.T.I.— La presse an-l

glaise affirme que la réunion du conseil i

suprême ne pourra avoir lieu le 4 août, | Paris, 31. Т.. у - И ~ La P resse repro "

comme il était convenu. La nécessité Itiuit une dépêche de Mayence disant que

des pourparlers préalables entre les! le député du Reichs.^# EAelenz se trou-

Alliés relardera pour quelques jours f vant en Rhénanie d>'ait fouinir aux

seulement les délibérations du Con^ef/I autnrités françaises des explications sur

suprême. | un article qu'il avait demi Vernent
publie

Ces déclarations de
'

LeniHeГ'"8 "" i0" rn!" bwltooiS '

, ia

r
Au cours d'une enquête ftnte la

Londres, 31. A.T.I. - Un radio <Ic l police française on rassembla Je» seignement, le penple.en reçoit aussi tes

dirigé par eux, le lycée français Г «Etoile

du Matin», compte plus de 1.208 élèves

recrutés dans la bourgeoisie et jusque

dans le mqndê officiel. Un autre, établis-

sement, tenu également par eux, le ly-

cée «l'Etoile de la Mer», reçoit 600 élèves.

A Yokohama, leur collège Saint-Joseph

comprend 300 élèves européens et asia-

tiques.
Le gouvernement japonais estime si

fort l'enseignement des Marianistes qu'il
a confie à plusieurs d'entre eux des chai-

res dans son Université et dans ses gran-

des écoles. Deux d'entre eux enseignent
notre langue et notre littérature à l'Uni-

versitè impériale de Tokio, un autre au

lycée supérieur japonais de cette même

ville, un autre à l'Ecole des nobles, un

autre a l'Ecole des Cadets, un autre à

1 Ecole des postes et télégraphes.
Ainsi tous les Japonais qui veulent en-

trer dans la carrière diplomatique on dans

les grandes administrations, sont formés

par ces religieux à notre culture française.
Et ce ne sont pas seulement les nobles

et les bourgeois qui profitent de cet en-

g terri-' î avantages. Pour lui, les Marianistes ont
Ilelsmgfors annonce que Lénine a dé' 1 preBves que Erkeienz était venu -

clare aux journalistes étrangers qu'à tej l0ire „coupé pour y fomenter des trou-i ouvert des cours du soir et des cours de

gleterre à Berlin, que le gouver- mi ,erf<3m , - -

nement allemand ne s'oppose point!,e goumn, dans гГ,—
a l'envoi de renforts français en i proche, la famine qui menace la Russie'

alliées,

riteuient airèté.

Silésie et que si cela arrive, ie j sera conjurée.

pleinement, dit-il, que les plus grands

sacrifices de la France lui donnent un

titre
^ 8tre piase en cons 'déra-

lion, que ses isW s°nt P los in™é "

diats dans certaines questions, que le

danger est plus proche de ses frontières,

et plus visible à ses yeux, ce qui rend

ses appréhensions plus vives et plus

poignantes que les nôtres. Nous sommes

prêts à avoir de l'indulgence pour ceci.

L'Empire britannique n'a qu'un seul

souci dans toutes ces questions, à savoir

que la paix, si chèrement achetée, soit

une paix réelle, une paix immédiate

une paix remise serait un état de demi-

guerre. Laissez-nous avoir cette paix

pour l'achat de laquelle tant de sang no-

ble a été versé. Ces hommes ne sont pas

morts pour que les nations continuas-

sent à se lancer mutuellement la haine

et à organiser des conflits encore phis

sanglants, que ceux dans lesquels il>

sont tombés. Si la Giande-Bretagne
semble toujours restreindre, toujours cou

seillant la patience, toujours prêchant

la modération dans les affaires de l'Eu-

r0pe, c'est par ce que cette tenible

guerre nous a enseigné la valeur delà

paix.
En conclusion, M. Lloyd George appuya

sur la nature terrible de toute nouvelle

guerre : « Nous devons prendre garde de

ne pas léguer à nos enfants un héritage

de haine concentrée qui ferait un joui

explosion faisant voler en éclats leur bon

heur et faire du monde un désert et de

l'homme un errant affamé parmi les

ruines de cette civilisation que ses sein-

blables auront détruite. Voiià pourquoi,
si toute la force de l'Empire britannique
a été lancée dans la guerre en août 1914,

aujourd'hui toute cette même force es.t

jetée dans la baiance de la paix. »

En Angleterre

France et Belgique

Un démenti

| Berlin, 31. T. 11.R.— Le gouvernement !

allemand démeRt 1 information suivant]

vacances destinés aux adultes. Au con-

suiai français de Yokohama, l'un d'eux

donne uri cours dé français, et la gou-

vernement Japonais a confié à leurs con-

frères des chaires de français à l'Ecole

de commerce l'« Etoile bridante » d'Osa-

jj laquelle il aurait sollicité de Washington, (! £>ù[Jipte gço élèves à l'Ecole su-

Не maintien des troupes américaines d'oc-I de commerce de la ville et à

Bruxelles, 31. T.H R — м ïic-r^. ,i , T , t

ank-P à Rt-p^nk V
J3bp£>[ est! ctlpation sur la Ruhr,

amveà B.-uxelles, rentrant de Paris lif
se déclara er.chanté de son entre vue ^, vec j

~~

.„„ NOUVELLES DE ROUMANIE
présentants du gouvernent? nt n-nçais de j
la question des coefficiep\b.. ц fut en ten-l
du que, dj même que réunions avaient| Bucarest, 31. T. IL R. — La presse
eu heu a Pans ave? jes гешёсрпгяггч! . —.

des industries d'armes, tes conversations \ roumaine vieo1 d enreg lstl
'er avec &atIri"

se pouisui\raient dans cette môme ville
entre les industi-eis des deux pays,
poui les auties catégories de marchandises
et les produits.

L accord fut également réalisé pour la
suppression des passeports entre les deux
pa\s.

EN ÂRSVSENÏ
Du

Londres, 31. Т.Н.R.— A la suite de

l'interview de Lord Northcliffe publiée en

Amérique, M. Lloyd George a lu à la

Chambre des Communes, un message du

roi qui en démentait le contenu. Lord

Northcliffe de son côté, a démenti les

propos qui lui avaient été attribués,

Yeni-Asr :
Les bolcheviks, occupant la province

de Zankezour, dernier refuge du comité
tachnakiste en Arménie, ont mis fin à
l'existence de ce dernier. Les commun!-!
cations avec la Perse, par la voie de

Batoum, sont rétablies à la suite de ce

fait d'armes.
Selon des nouvelles reçues d'une autre

source, les bolcheviks, ont réoccupé
Recht.

Déclarations de M. Chahverdian
M. Chahverdian, représentant à Tiffs

du gouvernement soviétique arménien,
de passage à Constantinople, a déclaré au

Vertchine-Lour :

— Le Catholicos reste à Elchmiadzioe.
Le gouvernement arménien a toujours
montré le plus grand respect à l'égard
de Sa Sainteté. 11 est exact qu'une partie
des terres appartenant au couvent ont été
distribuées aux villageois. Mais il en a été
laissé au couvent dans la mesure de ses

besoins. Le gouvernement n'intervient
pas dans les affaires de l'Eglise qui jouit
d'une liberté entière dans les questions
religieuses.

Je suis persuadé, a ajouté M. Chah
verdian, que les Arméniens de Gonstan-
tinopie ne resteront pas sourds à l'appel
de l'Arménie et qu'ils s'empresseront de
lui faire parvenir le secours dont elle a

besoin.
*

ir it

D'après le Yeni Gune, le choléra, qui
s'est déclaré à Batoum ayant contaminé
aussi l'Arménie, le gouvernement kema*
liste a ordonné des mesures prophylac-

l'action la prochaine composition des

commissions interalliées pour Budapest,
en vue de l'application du traité de Tria-

non, quia été récemment ratifié par les

signataires.
— Les taxes pour l'exportation des

céréales n'ont pas été fixées. Lsi oooium-

sion supérieure de la Direction Générale

drs Douanes a été convoquée poiir cette

fixation.
— Le gouvernement al emand a pro-

posé à la Roumanie do lui livrer «les locc-

motives et du matériel pour voies ferrées.

jusqu'à la concurrence de quatre cent

cinquante millions au compte d»îs indemni-

tés dus pour le papier monnaie qui a été

mis pendant l'occupation, d^ns le terri-

toire roumain.

La proposition allemande prévoit la ré-

serve que cet arrangement serait sr.ns pré-

judice pour les décisions intérieures qui

pourraient être prises par la commis-

sion interalliée des réparations. La pro-

position a été acceptée en principe.
— Les délégués bolcheviques ayant

obtenu pleins pouvoirs nécessaires pour

les négociations roumano russes, commen-

cèrent à discuter les questions de navi-

gation et de frontières.

Le service de l'aviation civile en Rou-

manie commencera incessamment la

construction de trois grands hangars à

Bucarest, Galatz et Kicheneff. On a déjà

commencé l'aménagement des terrains

pour l'atterrissage, il y aura neuf avions

dont six pour les voyageurs et trois pour

le service des postes.

l'Ecole de commerce de Nagasaki.
En vue d<? pendre de p'us grands servi-

ces «encore au Japon, Jes Muricinisles ont

voulu avoir des collaborateurs indigènes

et, dans ce but, ils ont créé l'Ecole nor-

maie de Sainte-Marie d'Urakami, qui pré-

pare dés Japonais à devenir eux-mêmes

des professeurs de français.
Enfin, pour mettre a la portée de tous

les chef-d'œuvre de notre littérature, ils

ont comaiencé la publication de nom-

breux livres classiques franco-japonais,
qui sont en usage non seulement dans

leurs établissements, mais encore dans

un grand nombre d'écoles officielles.

m palpas щ«s

— Anvers, 31 T.H.R — Le sept.ème

congrès du droit maritime international

nomma une commission pour étudier la

question d'un code unique international.

— Paris, 31. T. H IL — La colonie

française a reçu le général Mangin, au

Club français. Le général Mangin a

prononcé un discours qui fut très ap-

plaudi.
— Paris, 3L T 11 R.— M Fernand

David, sénateur, vu nt a'ê re chargé des

fonctions de commissaire général à l'ex-

position internationale dus arts décoratifs

modernes, en remplacement de M. Marc

Reville, décédé.
— Le grand arménophile Jord James

Bryce a eu une entrevue spéciale avec M.

Harding, président des Etats-Unis.
— L'iradc impérial concernant l'aug-

mentatton du péage du pont ayant été

promu
:gué, depuis nier on paye une

piastre.
— Fethi bey, ex-ministre de î'ihtë-

] rieur et ex-ministre à Sofia, vient d'ar-

— Le rapatriement des Hong'ois qui I river à Constantinopb II se rend en Ana-

quittent la Roumanie a été suspendu à'tolie.
la suite du fait que ;e r ain qui ramenait j _ D'après je Teeminç, toute personne
les rapatriés hongrois lut atténua sei?;e q (1 j couperait les. fils télégraphiques on

tiques, afin d'empêcher le fléau de tra- j°u, s à la frontière hongroise de Doràdea téléphoniques en Th race et en Macédoine

verser la frontière. Maie. i sera punir de mort.

lièrement remarquées par tous les con-

paisseurs. L'une, intitulée «LeGattégat»,
est une vaste marine, d'une vérité saisis-

santé ; l'autre, « Steppes russes », évoque,
la tristesse et le silence de ces étendues

infinies, recouverte de neige. Toutes les

deux sont signées d'un nom déjà célèbre,

d'Ismidt arrivés ici ayant été envoyés à mais qui mérite d'être consacré. C'est la

Pendik, ont été l'objet d'un accueil des première fois que M. Wartan Mahokian

plus sympathiques, de la part nes ^1есй •

expose à la Société Nationale. Son coup
de ce faubourg. f ,, ....

,
„ , j d'essai revèle un maître.

L Entente libérale mo- ei ее | M Warfîm Mahokian est Arménien. Il
La fraption modérée de l'Entente I,bé- j e t

raie s est reunie hier et avant-nier a 1 el- ; 1 J

fet de délibérer au sujet de la nouvelle j men t trequee.
situation. La fraction tiendra de nouvelles ; Mais la douleur affine. Elle exalte Pin-

réunions. ^telligence, exacerbe la sensibilité. L'ori-

Arrivée [gtnedeM. Wartan Mahokian explique la

M. Nicolas Eliasco, banquier, est ar-f formation de son tempérament d'artiste,
rivé d Athènes par le bateau Jhng Aie- ^ Q'est avec une sensibilité subtile, une

xander de la National Steam Go. ofj. ... .

^emotivite puissante qu il lui appartenait
de reproduire les multiples aspects de la

| Nature.
Or, parmi les spectacles que nous oflre

Greece.

Réfugiés musulmans
Le Gul-Nihal a embarqué à Mételin

600 réfugiés musulmans et est parti pour .

Lemnos, â l'effet d'y embarquer quelques ^atuie, quoi de p us a tuant que le

autres encore.
'

! mystère de la Mer ? Combien de peintres
? ont essayé de le saisir et de l'exprimer ?
i Ruisdaôl, Turner, Claude Lorrain, Monet.Les passagers du « Kirim »

Des passagers du vapeur Kirim, arrêté
par les Hellènes, 20 militaires et civils

ont été déférés à la cour martiale deKirk-

Elissé.

American Luncheon Club

Plusieurs membres influents de la со-

lonie américaine de Constantinople se

Aujourd'hui, il convient d'ajouter à leurs

noms celui de M. Wartan Mahokian.

M. Mahokian s'est fait le pèlerin pas-

sionné de la Mer. Il l'aime en artiste. Il

l'aime en amant.

C'est que sa beauté se présente en

réunirent, vendredi passé, dans le res-|j effet sous des visages innombrablement
taurant de la Guaranty Trust Go. de New-

York et créèrent Г « American Luncheon

Club », qui sera ouvert une lots par se-

maine, et qui est appelé à devenir fiua-

lement un Club Américain.
Dans l'assistance : l'amiral Bristol,

Haut-Commissaire des Etats-Unis; M.

Ravndal, consul général ; Dr Gates, pie-
sident du Robert Collège t Dr Pec-t, tré-

sorier des missions américaines ; M. Da-

vis, directeur de la Croix-Rouge amén-

caine ; M. Jaquith, directeur du Near
East Relief ; AI. Bristol, directeur du

Y.M.G.A., MM. Moser, Heizer, Raudolf et

Buni, consul des Etats-Unis; MM. les

colonels Gastle et Gox, attachés militai-

res ; M. le Capt. Gotten et les comman-

dants Merrilet Colby, U S.N.; MM. Gonn,
Smith, Schellens, Giaybourne et Davvson,
de la Guaranty Trust Go. de New-York ;

MM. Bergeron et Brown, de l'Americau

Express Go ; MM Guukel Joblin, Black->tt
et firewster, de la Standard Oïl Go ; M.

Day, de l'American Foreign Trade Cor

divers. Elle n'est jamais monotone. L'ar-

tiste passionné la retrouve, sans cesse

différente, jamais semblable, une cepen-

dant sous ses ap parences infinies.

Entre l'homme qui veut capter l'ôp.hê-.
mère, surprendre le secret de ces change-,
ments, — et les caprices de cet élément
fluide et décevant, où se jouent, sans ja-
mais s'y fixer, le^couleurs les plus rares,

se livre une lutte palpitante. Une marine

est une victoire.
Entraîné par son rêve d'être le lurni-.

neux vainqueur des vagues, M. Wartan
Mahokian a étudié toutes les eaux euro-»

péennes.
Pour en éterniser le? perpétuelles trans-

formations, il a successivement planté
son chevalet sur les côtes découpées des

fjords de Suède et de Norvège, sur les

rocs tragiques de Bretagne, peuplés de
poration ; M Gillespie, attaché commer-

cial ; M. Stearns, secrétaire du Haut- * légendes tristes, sur les bords souriants
. M гэ.к.te Плппл . < ^^ i л I^

unCommissariat ; M. Fow.e, du Bible llouse ;
' de la côte d'Azur où la mer semble

MM. Arthur Ghester and John Kelley de| c je i matérialisé, sur 'es plages de iQapri
t'U. S. Board ; M. Boo h, de. ГAmerican J. , c

0 .,
?ou de Sorrente dont le sable r a ,.de iQ

Biack Sea S.S. Corporation ; Dr lloover, ]
«>шав ' u

directeur de l'Hôpital Auieiicain ; M. j sod » lempieinte des cilles langou-

He : k, de la General Motors Со. ; M.'reuses des Ilots étincelauts de lumière qui
Brown, du Chicago Dailg Aeivs. : viennent mourir là, voluptueusement...

Le déjeuner fut très goûté par tout le] „ (li ,s , . , .

.

J
... . . f ..

„

De la vague qm dort et de la vague en

mondî au milieu de la plus h anche саша- j _

raderie ^ furie, son pinceau s'est plu à noter la

Au dessert, M. Ravndal qui présidait, ! тоГеэде on la brutalité, et la toile la plus

expliqua la raison d'être du banquet, j impressionnante {e tt-ètre est celle qui
Une motion tut unanimement adoptée poui i représente en quelque sorte la suspension
l'organisation de l'American Luncheon i . „ _

.

n . , . ,, . , л
. .... v rnenaçan.e, lassant vertigineux dune

Ciub de Gonstautinop.e. MM. Ravndal. j
Guukel, Gonn, Ghsster, Biackeit, Fowle i: vàg'te géante, arrêtée là, fixée par le re-

et Brown furent confirmés dans leurs func- = gard de l'artiste, simple et terrible pour-

tions ds meuibies du comité. i tant, dressant dans l'espace son formida-

L amiral Bdstol, lliu-Goiuni^saiie desj^^ vo j ll(ns d'eau, charriant dans ses vo-

E'ats-Unis, parla easeite des nombreuses j
entreprises américaines, tant philanthro- lut&s - dans ses Pn^eurs, dans ses pre-

piques que commerciales, qui furent si • mières retombées en cascades, des cou-

favorablement accueillies a Goastanti-1leurs magiques et des lefiets fabuleux,
nople. | Comme si elle précédait l'apparition ra-

M. Groskoff en Anatoile Odieuse de quelque divin té marine.

M. Groskuff, membre du parti agraire ; Ca tégat » est vraiment l'œuvre

bulgare, qui s'était deinèrement rendu j тар1Ге l'œuvre d'

en Anacolie, a déclaré au journal Boria' . , ,
..

„

t

'
0 ..

J sionné de la Mer.
paraissant à Sofia. j

— Je ne suis allé à Constantinople et j ne saurait, en effet, reprocher a, Jf.

en Anatolie ijue pour des affaires corn-1 Mahokian d'abuser des procédés techni-

merciales. En Aoaiolie, j'ai visité Atigoi a, \ ques, de cette habileté de routine dans

L-ki-Chohii, Kutaliiaet Aiion-Ka: alussa:. ^ laquelle' tombent habituellement les pein-
Mon voyage il avait aucun but politique, г

L'accueil que j'ai reçu des Turcs a été! tres 4ui 88 sont fait une 3Pécialité

des meilleurs. J'ai reçu le mè ne accueil • marines. M. Mahokian n'a recours qu'à
cordial de la part de Moustal'a Reniai pa--sa sincérité, lt laisse parler son émotion,
cha.

M Groskoff a ajouté que ses irnpres
sions au sujet rie l'Anato'ie, de la foi

de résistance de
des meilleures et qu'en Asie-Mineure la J dépendance intellectuelle fort rare de

vie coûtait beaucoup moins cher qu'en j nos jours.
Bulgaiie. | Disons simplement qu'il est vrai et qu'il
... , .

• • — *• [se contente d'être, comme ces vieux ar-

La Société des Nations et les tiRtes n;lïfs " ftHnement préoccnPés da

fixer les traits de leur maîtresse, l'Amant

un

« Le

d'un
admirateur pas-

. Aussi serait-il difficile de le classer dans

t'oive j une école. Ni classique, ni impression-

'armée kémaliste étaient j nifte > ni réaliste, il fait preuve d'une ia-

communications internationales ! inspiré de ia Mer.

Pierre Berch.

CIKÉ ÉTOIJL1S
A partir de ce jeudi 4 août

U К POISON VKHT

Paris, 31 T.Il R.— La commission des j
communications et du transit -qui vient i

de se réunit à Genève, a terminé ses tra-
*

vaux. Elle a prié le président du conseil
de la Société des Nations d'attirer l'at-

tention des gouvernements qui n'ont p^s
encore signé la conven:ion do Barcelone
sur le grand intérêt qu'il an .;.t à la si-

gner. La conférence considère qu'il serait j
désirable, pour l'amélioration des voies Aos abonnés, dont l'abonnement.
fet eommunieations a'intérêt national, que) expire, sont priés de vouloir bien
les Etats possédant en abondance cédae-, ,.

1

,

1

. . n s,.

sent aux Etats qui en manquent. Da
les renouveler a temps afin dernier

ciété des Nations émet e vœu q toute interruption dans l'envoi dll

m

i

question sera mise à l'étude, journal.
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— , megцypg ne sont pas suffisamment effi- jpour faire de la diplomatie », équivaudiait
< caces, nous recourrons à d'autres. La l^dire au voyageur attaqué par un voleur

! Banque Nationale remplit dans la limite

îdu possible son devoir en l'occurrence.
Je ne suis pas de ceux qui croient que

notre change peut s'améliorer.rapidement.
Gela ne veut pas dire que nous ne sommes

pas en état de faire des exportations ca-

pables d'exercer une influence salutaire
sur le change, ni que nos importations
seront énormes à l'avenir, surtout après

m
■ bospbobs

'

La Bourse
Cours des fonds et valeurs

1 août. - 1921

fournis par la Maison de Banque

PSftLTY FRERES

57 Galata, Mehmcd Ali pacha hait, 57

de grand chemin :

« Pourquoi vous défendez vous ? Don-

nez à celui qui vous attaque.et qui es.:

pius fort que vous ce qu'il vous demande. »

législation seule constitue leur statut per-

sonne!. .

L'arrêt ajoute que le visa du patriarche
est une condition de forme extrinsèque
sans effet sur la validité du testament,

par application de la règle locus régit
Mais-nous ajouterons ceci : il n eSb ; ac/nm et qu'elle est uniquement requise

nullement certain que les Turcs doivent, i poul. ]a sincérité de cet acte qu'en admet-

Téléphone 2109

OBLIGATIONS
Ltqsl

Turc Unifié 4 0]0 . .

Lots Turcs ....

Intérieur 5 oio . . •

* tëgypfc. 1886 8 ojo .

*

*

* 1303 В ото .

» 1Ô11 Poio
i Grecs 1880 3 °I°
3 » 1904.3 на

1912 2112 • « *

àimtolie 41l| 1 •
*

Й âita. . ;
ш \ ' ' *

Quais de Consipie 4 oio. .

Port Haïdar-Pacha б ото. •

Quais de Smyrne èoio. »

Eaux de Dercos 401°° s

, de Scutari &oio. .

Tunnel ^ cio. .
»

Tramways .

Electricité
actions

Anatolie Gc| de fer ott - • ьт-

Assurances Ottomanes. . »

Balia-Karaldin. . • • < *

Banane Imp. Ottomane.
.

Brasseries réunies . . . *

,
» Bons . . *

3

Ciments Réunies . * »

» s »

Dercos (Eaux de). • . » s

Droguerie Gentîa 0 . « « s

Société d'Héraclee . • « '

Kassandra ord. . . • • 3

s priv . . • « 9

Minoterie l'Union. . « » 4

Régie des Tabacs . . » »

"Tramways de Consiple. . »

у jouissances , »

Téléphones de Consiple , »

Transvaa! .

Union Ciné-Tbéâtrale « « 8

Commercial
5

Laurium grec . . » • •

Stéria. ...•••• I \
ftaux de Scutari . « * « »

MONNAXBS (Papier)

le toute façon, être vaincus par les Tlellê- f ?arit même qu'elle soit un élément essen-

que le tarif autonome aura été adopté de | Qes. Ceux qui ont battu deux fois ces? liel de ga régularité, aucune prescription

nouveau, mais nous avons des obiiga-1derniers à ïn-Eunu pourraient fort bien< ^gale n'impartit d'an délai pour l'accom-

tions ésormes à l'étranger de parje traité: j la faire une troisième fois, d'autant plus j plissement de cette formalité, ni n'in-

que l'ennemi se trouve beaucoup plQS jterdit de la «emplir post morlem.
loin de sa base d'opérations

ÏB
6 —

17 —

40 —

3S20
22 50

15-

<3
xo —

37-
T-
6 50
10-
38-
27 —

15-

il n'y a pas que les 2 lj4 milliards en or

(25 milliards au cours actuel), chacun des

articles du traité porte des engagements
non moins lonrds que nous avons corn

mencé à remplir depuis quelques mois.

presse turque
Nos seuls ennemis

sont les Hellènes

presse mmmmm

L'occupation de Zanguézour
L 'Arctuod se fait télégraphier

d 'Angora, en date du 14 juillet :

Le commissariat des affaires

étrangères de la république sovié-

tique arménienne publie le com-

muniqué officiel suivant au sujet |
des combats qui ont eu lieu dans j

1
*

la région de Zanguézour, entre les!

Eu 29 Juillet au S Août §

SEMAINE :

LIS Z T

Ulléri estime qu'on ne saurait j troupes du comité tachnakiste et

prétendre que,dans sa lutte actuelle, | CelIes de la république arménienne:
la Turquie se trouve en état d'hos- 3

tilité contre l'Europe. Une pareille
assertion ne saurait tenir debout.
Les Turcs ne sont en état d'hosti-
lité que contre les Hellènes, seule-
ment contre les Hellènes.
La feuille d'outre pont s'exprime

ainsi :

L'Europe actuelle est constituée, pour!dépassé les frontières de Zanguézour,

ainsi dire, par l'Entente qui se compose -s'emparant de plusieurs positions impor-

elle-même de trois puissances. Or la f tantes situées dans la direction de Pa-

Grèce ne jouit, tout au plus, que de l'as- jzartchaï. Notre offensive continue sur un

Nos soldats qui, à la suite d'une atta-

que des rebelles, s'étaient retirés à 70 ki-

lomètres en arrière, ont contre-attaqué
le 21 juin.
Non seulement le territoire cédé a été

réoccupé, mais nos troupes avançait
encore de 20 kilomètres, ont atteint et

MAGIG-GONGERT (Mo N. Kourof)

CINÉ
IVI AG !G Actualités Gaumont

Hermès aax 2 visages
Jeux athlétiques

des orphelins arméniens de Kouléli

La musique la pius harmonieuse.—
Le local le plus luxueux.—Les films |
les plus beaux.— Tél. Péra 2946.

CIRCULAIRE

Bazar du Levant
P. Zervos N.Schorr & Cie

!ШШ?

Consiple, le 12 Juillet 1921.

Bivre turque • » •

Livres anglaises. » . •

Francs français , , . «

Lires italiennes . . . •

pracbmes
pollars
ЙшЫее Romanou . • •

Kerensky . . •

Couronnés autrichiennes
Marks ..«••••

as , . • • • • •

ÊQjfcfcs Banque Imp. Ott

1er tf-iiiission

£?§{' f droits, ont envahi notre territoire.
54o — )

sistance de l'une de ces trois puissances. |vaste front.

Par conséquent, on ne saurait dire que jj Dans 1

l'Europe entière prête son assistance à \ pris 2000

la Grèce. Dès lors, il est fort facile de se f trailleuses, 4 canons, 100,000
faire une idée de la situation de ce paye [elles, etc.
vis-à-vis de l'opinion publique européenne.
Il n'y a do с pas lieu de prétendre que

nous sommes en état d'hostilité contre

l'Europe. C'est là une théorie absurde. La

cause que nous défendons est des plus

légimes : c'est notre cause nationale, et

nous ne sommes en guerre que contre

ies Hellènes qui, au mépris de tous les

Nous avons l'honneur de vous informer
que d'un commun accord entre les asso-

'espace de six jours, nous avons j ciês, notre Société en commandite cesse

) prisonniers, 2000 fusils, 27 mi- 'j d'exister à partir de ce jour et que nous

Des soldats et des bandes se rendent

snns cesse ou passent de notre côté.

FAITS DIVERS

11 n'y a qu'une
seule voie de salut

CHANGE
* bôW-2ork.
Londres .

Paris. . .

Genève , ,

Rome. . :

Athènes. .

gerîin .

Vienne. .

саазнсясвa

Les finances bulgares

M. Daskalotf, ministre bulgare du com-

merce a fait aux journalistes de longues
déclarations sur ies questions d'actualité.

.Nous en extrayons ces passages :

Le change empire à la suite de la si-

txrëiiou internationale. Cette dernière est j
caractérisés principalement par le traite j
de naix. Or, tant que la Bulgarie ne!

.pourra pas se libérer de ses obligations, |
notre monnaie continuera d être dans une|
.situation peu avantageuse.

Cependant, les adversaires politiques
Qu gouvernement ne cesssnt de lejctei

sur ce dernier la responsabilité des lourds

des impôts qui incombent au contribuable

bulgare. Ou ne doit pas oublier que le

.changé déprécié, le - nouveaux impôts, la

«désorganisation générale etc. tout cela

m'est que la conséquence de la guerre,

èle la mauvaise politique dans le passé
Nous commençons à peine 4 ressentir les

résultats ,.de la politique d'hier et des

guerres. Tel qu'un blessé qui au moment

«où il reçoit Je coup est incapable de

ressentir la douleur qui augmente au fur

à mesure qu'il se ressaisit, la Bulgarie
ressentira toujours pius atrocement le

poids des catastrophes an cours de Ion-

Dans le Peyam-Sabah Ali Kemai
j bey déplore la suprême folie qu'au- | j0̂ .'

39 25 f raient commise les dirigeants d'An-j
gora en se jetant dans les bras des

'

Bolcheviks. Pour lui, la seule voie
de salut est dans l'existence d'un

gouvernement légal et légitime.
Ali Kemal bey s'exprime ainsi :

Maintenant, il apparaît clairement que

les dirigeants d'Angora, qui ont attiré

tant de malheurs sur ce pays, sont prêts
— afin de ie ruiner complètement — à

se livrer même aux Bolcheviks.

Or, aussi bien pour empêcher ces

gens de commettre cette suprême folie

que pour défendre notre existence, que

devons-nous faire ?

Avant tout, il nous faut posséder un

L'affaire de Ghah-ismaï!

L'affaire de Chah-Ismaïl,.un des aco-

\ lytes d'Anzavour, est revenue dimanche
? devant la cour criminelle de Stamboul,

j Plusieurs témoins ont été entendus.

] D'autres n'ayant p-s répondu à la cita-

tion, l'affaire a été renvoyée à un autre

avons cédé notre entreprise avec tout
l'actif et ie passif au

BAZAR DU LEVANT
; SOCIÉTÉ ANONYME
| Nous'vous remercions delà confiance

j que vous avez bien voulu nous témoigner
j et vous prions de bien vouloir la reporter

| à la nouvelle Société.
* Veuillez agréer, M , l'assurance de

j notre considération distinguée.
BAZAR DU LEVANT

P. Zervos N. Schorr & Cie

vendront aux

ENCHÈRES PUBLIQUES
à MOSKOFF Hftfi (Galata)
mercredi le 3 août

à ю .30 h. du msiin

25 Balles de Draps anglais
(Ire qualité)

2 Autos, marque «Panhard Le-

vasseur» 45 h.p.
« Peugeot 35 h.p.

1 Moteur Marine «Mer-
cedes» 45 h.p.

3 Lits, Matelas, Costumes pour
hommes, Chaussettes, Ser-

vices de table, spiritières.
poêles de cuisines, etc., etc.

et à l'entrepôt de Transit "B",
Stamboul,

'

en face de la Société des Quais

jeudi le 4 août,à 10.30 h. précises
j 11 Caisses de Arerreteries (en tran-
j sit)
I 3 Caisses de Disques de Gramo-

phones (en Transit)
Pour plus amples renseigne-

ments s'adresser à

MM. Topiis à. Harding,
MOSKOFF HAN, GALATA

(en face de la Douane)
Téléphone Péra 2925

Agence Maritime
n. À. Canakariâ et Fils

Le bateau EIRMY® battant pavillon
grec sous le capitaine Pisti arrivant de
Port-Said avec chargement partira
après -déchargement ie mercredi 3 août

j pour Constantza et Galàlz acceptant des
j passagers et des marchandises,
i Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents généraux MM. N Ca-
nakaris et Fils Galata, Kara Moustafa
Kétchéoglou han No 8, Tél. P. 1608.

PAPAYANNI LINE
(The ESlermars Lines Limited)

Le vapeur SOSNIAN venant de

Liverpool avec marchandises diverses est
attendu ici vers le 4 courant.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doros Brolhers, Tchi-
nili Rihtim han, Galata. 8720

Navigation Pandeli Frères

Ligne rapide hebdomadaire
Smyrne-Le Pirée-Egypte

Le bateau rapide de luxe

EUSTMATIOS
2000 tonnes disposant 250 couchettes de
1ère et 2ème classe avec cabines de luxe
sur le pont et places abritées de 3ème
classe, attendu le jeudi, partira de notre

port le vendredi, 5 août, 4 3 heures du
soir pour Smyrne,Le Pirée et Alexandrie.
Durée du voyag«î : Consîple-Smyrne, 24 h.

Consiple-Le Pirée, 48 h.
Coniple-Egypte, 5 jours-

Pour passagerset marchandises s'adres-
ser à l'Agence Crespin, Galata. Merkez
Rihtim han,rez-de-chaussée No S.Téléph.
Péra 2585.

Incendie
Avant-hier un incendie s'est déclaré

dans les forêts d'Anadol-Fénér. Le sinistre

s'est étendu jusqu'au Tehiflik de Yozla.

CIRCULAIRE

UN CURIEUX PROCES

M. Miltiade Jacobo, docteur eu droit de

la faculté de Paris, ancien avocat à Gons-

tantinople, conseiller juridique de plu-
sieurs ministères en Turquie et membre

gouvernement légal et légitime sous Pin-j du conseil mixte du patriarcat œcumé-

tluence effective du Califat et du Sultanat, j nique, mourut à Nice en 1913; il insti-

et si ce gouvernement existe déjà, nous puait sa femme légataire universelle par

devons l'encourager à se montrer pius

actif.
Ce gouvernement s'occuperait enfin

un testament olographe « écrit en entier

de sa main » Suivant la règle, t locus

régit actum », sa veuve fut envoyée eu

Bazar du Levant
Société Anonyme

Cons\ple, le 12 Juillet 1921.

Agence Maritime
MORENO ALGRANTI

Le vapeur SAN JOSE provenant
des ports du Danube partira le mercredi
3 août directement pour Marseille et

Barcelone, acceptant des passagersde
Ire, 2me et 3me classe et des marchan-
dises pour ces destinations
Le vapeur TEJIASA TAYA pro-

venant de Barcelone, Marseille, Gênes,
Pirée attendu vers le 4 crt. repartira
après déchargement pour Varna et Ga-
latz acceptant passagers de Ire, 2me et

3me classe et marchandises pour ces des-
Uinations.

LL0VD TRIESTINO Pour plus amples renseignements s'a-

Letoteau JflEBAWO partira mardi i dressa- chez Morena Algranti. Sirkedji.

2 août, a 9 h.a.m. pour Smyrne, Rhodes, G eni IVr?N0 eL ^
Adalia, Limasscl. Larnaca, Mersine, Ale-| et СЛ8Д i h.e° ^Gurmusi, lchinili Rihtim
xandrette, 2' ipoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa, i ban, Galata, lelcp. Fera 604.

Port-Said et Alexandrie
Le bateau CAMEIIÎOGEIO par- j n ,diront

tira mercredi Б août à 4 h. p. m. pour \ L'epcii i uii _xi
Dardanelles, Salonique, Le Pirée, Patras,
Corfou, Valona, Brindisi, Bari et Trieste.

pour Alexandrie
MM. Toledo & Bshar, Agent du sis

Le bateau REWO partira samedi, ^AMAZONIA'miovmexit que ce vapeur
6 août à 9 b. a. m. (Ligne de luxe) pour ^attendu d'Alexandrie le lund,i 1 août, re-
Brindisi, Venise et Trieste. partira le jeudi 4 août crt. directement

sérieusement de l'Anatolie et montrerait possession de cette succession.

par des actes et non par des paroles —

aussi bien à l'extérieur qu'à l'intérieur —

Mais la famille de M. Jacobo, turc de

nationalité et de religion grec-orthodoxe,

rues années encore ,
■

^

Cependant la baisse de notre change j Russie elle-même t'édi fie a lmat ne e «

r<?st provoquée art tlciellement aussi. L'a-

ilatmequi s 'empara à un moment donné

m i'Eaiope à notre égard ne fut pas sans

exce r<?er nne inf.uence considérable à ce

sujet. Nous pouv ns opposer à ces bruits

ou dehors et à l'intérieur le démenti des

.faits pris dans cône poihique. Des me-

sures énergiques furent prises contre les

«jtij.armistes à l'intérieur.

La spéculation
Le ministère des finances a pris des

mesures pour réprimer la spéculation de
bourse. En dehors des amendes et des

•impôts qui les frapperont, les spécula-
Heurs seront poursuivis en vertu des lois
en vigueur. Indépendamment de tout cela,
en qualité de géiant du département des
finances, j'ai émis hier des dispositionsI nationalistes turcs n'ont pas Lit preuve,

qu'il personnifie réellement les Turcs prétendit que le testament n'ayant pas été
visé par le patriarcat œcuménique ou

ses délégués, la succession relevait du

droit commun musulman, qui exclut du
bénéfice des legs les héritiers légaux,
parmi lesquels se trouve l'épouse survi-

vante, et qui réduit au quait la part de
la veuve, héritière réservataire de son

mari concourant avec les héritiers na-

tui'éls.

Le tribunal de la Seine, par un juge-
ment du 3 juillet 1914, avait donné gain
de cause aux héritiers collatéiaux et dé-

cidé que la succession devait être réglée
suivant la ici ottomane, parce que ie tes-

tament n'avait pas été revêtu de la légali-
salion ni avant ni après le décès de son

auteur.
Mme Jacobo releva appel. Entre-temps,

elle soumit au conseil œcuménique une

copie photographique du testament de son

mari qui i'ut déclaré bon et valable.
La 2me chambre de la cour, conformé»

mémeot aux conclusions de i'avocat gé-
néral de Casablanca et après plaidoiries
des Mes Trianlaphiîlidès, Guifiain et Bœuf,
vient d'infirmer la décision des premiers
juges.

et i'uttomanisme.
* *
*

Du môme journal, sur la même

question.
La dépêche concernant Bfonssilow a.

fait tressaillir de joie les fameuses feui; ?з

de chou. Mais la Russie actuelle, dont la

situation est connue et qui n'est mê uo

pas en mesure d'assurer sa domination

dans la Mer Noire, peut-elle intimider une

des grandes puissances? ..

La Russie aurait peut-être pu trois ou

quatre ans servir d'epouvantail confie

l'Europe. Mais aujourd'hui le bolcfievisnio

ne saurait intimider personne, sauf la

davre.

De la diplomatie
Selon le Vcikit, la partie ne peut

pas encore être considérée comme

perdue pour les Turcs, et il estime

que les conseils donnés à priori
concernant un renoncement aux

moyens militaires, pour n'user dé-

sonnais que de moyens dipioma-
tiques, sont injustifiés.
Le Vakit s'exprime ainsi :

Pourvu que l'on passe eu revue les

différentes phases qu'a traversées, d'-

puis la conférence de Londres, la guerre

anatolienne, on recouru! que les

vertu desquelles est] dans la question de Smyrne et de 1 hrace,
e. Dans cotte

ouvent-ils pas

lèglementaires en

.interdit
pans un

Re droit d'acheter de ces valeurs n'est <

conféré qu'à quiconque prouve la néeee-j dans le eas de légitime défense;

sité inévitable de s'en servir. Dans tout

aatre cas, l'acheteur sera pousuivi. Si ces

lâchât de valeuis étrangères j (je manque de tact poliliqu
but de spéculation. j
rn acheter de ,,, <ïuest,on > leS lurCS Rû Se tr(

Nous avons l'honneur de po ter à votre
connaissance qne nous avons fondé sur

cette place une Société sous la raison

BAZAR DU LEVANT
SOCIÉTÉ ANONYME ■

Notre Société vient d'acheter l'entre-
prise connue sous ie nom Bazar du Le-
vant P. Zervos N. Schorr & Cie., avec

tout son actif et passif et continuera le
même genre d'affaires.
Nous vous prions de prendre note des

spécimens ci-bas des signatures de nos

Administrateurs et de notre Directeur.
Deux de ces signatures engagent valable-
ment notre Société.

Dans l'espoir que vous voudrez bien
nous honorer de votre confiance, nous

vous prions d'agréer M , nos saluta-
tions distinguées.

BAZAR DU LEVANT
Société Anonyme

Me Alexandre Siniossoglu, président, sigoera:
h Sabetai Haim, vice.président »

и Norberlo Schorr, administr.-délégué »

» Panayoti Zervos, » » »

» Miltiades Siniossoglu, administrateur, »

» Alexandre Keusseoglou, » »

» Apostolos Sifneos, » ,

» Artljur Veyer, directeur »

Le bateau PAEACKY partira \ pour Alexandrie acceptant des marchan-

dimanche 7 août, à 4 h. p. m. pour : dises ainsi que des passagers de Ire

Bourgas, Varna,
Galatz et Braila.
Le bateau АЛЕЛXIA

di, 8 août, pour Dardanelles, Salonique,
Pirée, Pa'tias Corfou, Valona, Brindisi,
Bari et Trieste.
Pour plus amples renseignements s'a

Constantza, Soulina, | classe et de pont.
5 On accepterait aussi des marchandises

partira mar- t avoc connaissements directs pour la Mer

Salomaue. ^ou ffe > le Golfe Persique, les Indes, l'Ex-
trême Orient, l'Australie et la Cote
Orientale d'Afrique.

._e _
Pour la prise de livraison des marchan-

dresser à l'Agence générale du LLOYD !ses, fiets, passagers et tous outres ren-

TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph.
Téra 2127, ou à son Bureau de Péra (Pé-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490. à Stam*
boul, Messadet Han, Tél Stamboul 2^5

National Steam Navigation
Со Ltd o! Greece

Ligne directe bi-mensuelle enire
Constantinoplc-New-York

Le colosse transatlantique
KJNG ALEXANDEIl

battant pavillon anglais, tonnes 30 000 et
vitesse 18 nœuds est attendu à notre

port le 1 août et partira des quais de
Galata le 4 août (jeudi) pour New-York
touchant au Pirée.

seignements s'adresser chez Moreno AK
chaoti, Sirkedji Yeni-Han 6i9 st
2023—20241 et chez Théo N СигтпкГ
Galata, Téhinili Rihtim Han (Tél P 604)*

Société hellénique
сГentreprises maritimes

Navigation
A PALIO^

Ligne postale régulière dè
Consjple-Smyrье-Le Pirée-Egypte

Ligne „ hebdomadaire
Le bateau rapide postal à lumière

trique ANTIGONI disposant éIeC '

de ire et 2me classe,ainsi M""",' ^
En troisième classe cabines de 2 et 4

' confortables pour les ,
P laces

partira dos ". ssagers de 8e cl.
nnnr Dard"' .

de Galata, mardi 2 août
,

s Mételin,Smyrne,Chio,Pi-

Avertissement !
Par ces temps d'extrêmes chaleurs,mé-

fiez-vous,ne buvez pas des eaux dont l'ori-
gine est suspecte et gazéifiées artificiel-
lement.

Préférés

EAU PERRIERj
(dont le gaz est naturel

Si d'autres eaux sont meilleur marché,
efies ne valent pas la

PERRIER
En vente partout

Dans ces conditions, dire aux Turcs ; : qui est le droit coutumier byzantin, pour
« Lâchez l'arme qui sert à votre défense, [les Grecs orthodoxes, que par suite cette

i

Par décision des Hauts-Commissariats
Il ressort de l'arrêt que les matières ré-i

a '^.0R le® navires turcs pourront être au-

,

1 torisés à se livrer âu cornггшгрр яvpp
servees ~~ d.. caractère religieux »a sens J Balgarle soi» résowe de se confirmer à
môme de là loi coranique mariage, suc-j certains rég !ements.

cession, testament par exemple — les ] Les propriétaires ou commandants de

non-musulmans, appartenant à une
navires H'G désireraient entreprendre un

communauté religieuse reconnue par ;
)â,e!! ooninjelce devront s'adresser aux

„ ,

,ecoanue PJI bureaux du contrôle interallié du port à
I Etat, dépendant, par le seul fait de leur Galata qui leur fournira les instructions
religion, des tribunaux ecclésiastiques nécessaires.

spéciaux et d'une législation paiticulière»
Toutes infractions à ces règlements se-

tont passibles de peines sévères.
Capitaines alliés du port

de Constanlinople

lits.
Le transatlantique

THEMISTOCIES
partira des quais de Galata le

'

1n ят
..

pour NEW-YORK touchant au Pirée .

Ligne bi-mensuelle de Marseille
'

Le transatlantique £*ATRIS attendu
8
en not,i e Poy t .

Э5 juillet partira des
г quais de t,a!ata )o samedi 3o juillet 4 4
il) p. m. pour MARSEILLE touchant à
Smyrne et le Pirée.

Ligne Varna-Constantza
Le transatlantique

JKING AIEXANHEIS
partira de noire port le i août lundi A
4 h.p. m. pour Constantza.
Pour tous renseignements s'adresspr

Han, 2m c Péra 1320-

CONSTANTINORLE
SHIPP1NG & FUEL Со Ltd

Dnc. TH ko. Reppen)
Prince Line Ltd

Le sis SIEEAIV IIANGE en

charge à New-York partira vers le 35 juii-
let directement pour Gonstantinople,
Smyrne et Alexandrie.

Johnsion Line Ltd
Le sjs JDROMOTIE provenant

d'Anvers est attendu la première quin-
zaine d'août.
Prochains départs d'Anvers (sauf im- i

prévus) ; «

Le sis CIJNEALIj vers ie 30 juillet.
Le s[s CRANMOHE vers ie 30 août.
Le sjs VENICE vers le 30 août.

Svenska Orient Linien
Le s{s SMYRNA ai tendu de la Mer

Noire le 2i chargera directement pour
Daotzig,
Le s[s provenant de la

Scandinavie est atléndu vers la mi août. \
Le sis JAFEA en charge à Gothen-

bourg partira vers le ier août.
Pour plus amples renseignements,

s adresser à la Gonstantinople Shipping
et fuel Со. Ltd., Galata, Hudavendighiar i
Han, 17- Tél Pé?a зю.

Rort-Said et Alexandrie acceptant
des passagers de ire, 2me et 3me cl. et
des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents généraux de la susdite So-
ciété Mrs. Papaioannou, Zacca et Cam-
bonridi, quais de Galata, Tchinili Rih-
tim Han, No 2 Rez-de-chaussée, Tél,
phone Péra 2359.

Ecoles Grecques
de Cadikeuy

On demande un professeur de français
diplômé, de préférence parlant le grec.
S'adressez à l'Ephorie Ecoles Grecques

de Cadikeuy.

e '
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VENTE |
du surplus des marohandisos

appartenant

au Gouvernement Britannique
Par ordre dn C. 0. 0. Consjple

ЖШ,ШЁШ-îfe I

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

No 169

de

Offre № 15
Les soumissions pour les"lots spécifias

pli cacheté (à obtenir de l'officier charg
des ventes) et à remettre au Bureau du
Chief Ordnance Officer de Tophmé
avant 12 heures le mardi 11 Aom 19?i.
CONDITIONS DE VENTE : 1,- Les

offres doivent être faites en LITRES
STERLING pour le Ijoî entier tel

quel existant au Dépôt.
2.— Les quantités annoncées sont es-

timées approximativement et aucune

garantie n'est donnée quant à la pré-ci-
sion et aucune discussion ne sera admise
à ce sujet.
Les offrants doivent obtenir l'informa-

tion nécessaire et s'assurer de la qualité
des conditions et de la quantité du JLet
avant de soumettre l'offre.

3.— Chaque offre doit être accompa-
gnée d'un cautionnement de 10 ojo de la
valeur estimative. Le cautionnement
doit être reluis séparément et non inclus
dans 1 offre.

4.— Lés Droits de Douane seront

payés par les acheteurs.
5.— Les acheteurs doivent prendi-e li-

vraison des Matériaux dans le délai
de 8 jours suivant la réception de )a
notice de l'acceptation de l'offre, sous

pénalité d'annulation de l'offre et de la
confiscation du cautionnement.

Adjudication définitive sons pli ferme
du Samedi 3 Août 1921

Cordonnerie et Tannerie do Beycos : 20,000 kilos de rejets
graisse dans des bidons,

Carrosserie de Behariô : 4090 fiches à table en fer galvanisé de
dimensions diverses.

Aux bureaux de la commission î II machines à écrire en russe

et- bas, doivent être faites personnelle- jmarqU0 Smith emballées en une une caisse. Des recueils de notes de
ment sous la forme d'offre à obtenir du 1

CHIEF ORDNANCE OFFICER, Constant!- f diverses GSpeceS.
nopie.Les offres doivent ê^eTaites^sons Dépôt de S iradjahané : 800 kilos d'huile de lin boullie. 1,200 de

mauouth 200 kilos d'huile constaste pour les roues des voitures.

12,000 kilos de cordage de diverses dimensions. 48 blanchisseuses

(les quatre manquent de foyer et 22 sont aux dépôts des transports
de Yildiz)..

Dépôt du Génie militaire : 421 planches de pontonniers 3,80
sur 0,25 sur 0,3. Ces planches sont pourries en partie, et détra-

quées.
Dépôt des forces aériennes du chemin de fer de San-Stephano :

1,500 kilos de chaudières de machine usagées en cuivre. 800
kilos de cuivre usagé. 200 k. de plateaux usagés en bronze.

Dépôt des Construction d'Oun-Kapan : 1,800 kilos de conduites
d'eau de dimensions diverses.

Depot d'armes de Matchka : 7,000 kilos de cordages, de diver-
ses dimensions.

A l'arrière de l'hôpital de Yildiz : Débris d'une écurie en bara-
eue portative.1

/

Dépôt d'approvisionnement d'Oun Kapan : 400 bidons de pé-
trole à l'état neuf. 300 bidons un peu rouilles. 400 bidons sans cou-

véroles. 250 bidons d'huile ouverts à la bouche.

Avis aux Médecins

mpuissance
Faiblesse, Neurasthénie4

1) Kalefluid m'a donné des résultats
incontestables chez les neurasthéniques
et ïes impuissants (Dr Yahoubian.de i hô
p tal bulgare). 2) J'ai employé les mer-

veilleuses préparations D. Kaîenhchehko
pour l'impuissance, le rhumatisme et
autre geure de maladie (Dr Saraalis,
Direc. Croix R. Hellène). 3) J'ai prescrit
Kalefluid pour neurast énie se=

xuelle Le patient est revenu me voir

joyeux tout content de l'effet eatisfai-
sa'nt. (Dr Paraskevopoulos, rue Toptchilar
122) 4) «R- Z. est un neurasthénique,
après avoir pris Kalefluid li dit . «Je suis

rajeuni de 20 ans et je suis de nouveau

un • omme». (Dr Osganian, Sakiz-Agaich
3) Kalefluid D Kalenitcbenko est centre

impuissance neurasthénie, anémie, in=

somnie, consomption, faiblesse etc.,pour
fortifier les forces pendant et après
TOUTES MALADIES, est en vente dans
les pharmacies et à notre dépôt rue de
Brousse 23. Appt. 2 Péra.

Prix réduit 175 p. flac.

BUREAUX
de premier ordre àLOUER Guibenkian

han, Sukédji. S'adresser au Portier.

Т&тяшщщ

Au dépôt d'ordoDaance
de Fanaraki

JEot N0 :

1 vieux cordages 4 tonnes et quart.
2 coutures pour chevaux tarpauliss 246
8 cotonnades 6 tonnes et demie.
5 sacs 1550
6 casques en acier 2947
7 vieilles marchandises en émail
8 vieux moustiquaires 1(2 tonne.
9 étuves portatives et bouilloires etc.
10 plats divers en fer en fer blanc etc.
11 étuves et toutes sortes de lampes

picks heads 4850
12 pèles et pioches de toutes sortes 798
13 une quantité d'outils assortis.
14 lampes d'opérations, appareils réfri-

^gérents etc.
15 instruments musicaux etc.
16 vieux câbles électriques 2040 lbs.
17 vieux cuir cwts 13.
.48 vieil acier 3 tonnes 1[2.
19 vieux fers à j hevaî 5 tonnes 3[4.
20 vieille grosse: toile tonnes 17.
21 vieqx lainages icuras-lO 1(2.
22 vieux câspiïés Lûmes 3880.
23 vieilles tentures tonnes ii 1(2.
14 équipements en vieux tissus 'onn. 2 3(4
25 gamelles en fer blanc 1749.
26 vieux feis à cheval tonnes 15.
27 toutes sortes de vieilles lampes 697.
28 vieux lainage tentes tonnes 20.
29 vieilles couvertures 19t 0.
30 lampes à acétylène 64.
31 vieux lainages tonnes 2.
32 fragments de laiton cwts 17.

» » cuivre » 4 1(2.
» » d'aluminium cwts. 9,

33 vieilles couvertures pour peinture par-
terre>1240.
vieilles couvertures pour bivouac 130.

34 vieilles marchandAës- en émail cwts
4 1(2.

35 vieilles couvertures S000.
36 vieux matelas 744.

toutes sortes d'anciens oreillers 640.
toutes sortes de vieux traversins 307.

37 vieux brancards 580.
38 vieux lainages tonnes 10 1[4.

N0 162 Adjudication définitive sous pli fermé
du Samedi 6 Août 1921

Dépôt de matériel da Chemin fer de San Stéphane ; 26 wagon-
nettes avec chaudières. III chaudières sans wagons en tôle noire.

Dépôt de Suiéimanié 5 vieilles bascules.
Ateliers d'habillement d'Eyouh : 7125 bobines de fil en lin kaki.

On peut voir l'échantillon aux bureaux de la commission.

Dépôt de l'imprimerie Amiré; 577 bidons de pétrole. 219 cais-
ses de pétrole.

Administration des minoteries d'Oun-Kapan; 336 kilos de (Sou-
liyen) couleur rouge.

Dépôt de Beycos ; 50.000 paires de boucles. 8,000 kilos de

pointes de cordonnerie en bois. 500.000 capsules de cordonnerie.
69,000 kilos de rails de chemin de fer.

Dépôt de Saradj hané; 17.000 kilos de glicerine brute.

Dépôt de Top-Hané : 500 kilos de bandes en cuivre. 100 kilos
de corde de puits ou corde de course pour manœuvres.

й

1
BANQUE NATIONALE DE TURQUE !

FONDEE EN 1909

Sapit&L. ï»tg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANT!NOPLE
GALA!A Union Han, Цие Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)*

Succursale de STAMBOUL
STAMBOUL, Kenadjian Han.

En face du Bureau Centrai des Postes
Téléph. St. 1205-1206 (dieux lignes)

BUREAU DE PERA
Rue CabrisLan,

en face du Péra-Palacç Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Ageiiee de Londres

éU Cornhill E. C. 3
La Banque Nationale de Turquie, qui

s'occupe de toutes les opérations de ban-
que, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise), propriétaire de la grande
'majorité des actions de la Banque.

Ouverture de comptes courants,
Réception de dépôts à échéance fixe «•

ntérêts
Coi ditio s sur demande.
Son bureau de PERA met en location

à des conditions avantageuses des safes
perfectionnés, de diverses dimensions,
nstaïlés dans une chambre forte.

Gérant

6J o'f-bMi РсСГиЧА

CemXur^e
ébxMlqufi
Skdra56<iriL et
envuecaLUULnx.,
cotre curppo,c£ts
coin&ajt faoeoitéтш

PÉRA, го. Place du Tunnel
Entrée par la Rue Zurnbul.
Prix à partir de Ltqs 6.

j IfOffres et Demandes |
A vendre d'occasion SSS.TS
Underwood à caractère grecs, s'adres-
ser à l'Administration du journal

A louer chambres spédieuses pour
bureaux au-dessus de l'im-

meuble du journal Bosphore s'adresser
à l'Administration du journal.

Jeune iiomme 23 «as étranger désire
correspondre avec

jeune fille sérieuse en vue mariage.
Ecrire à l'Administration du journal sous
«SERIEUX-. 8711Ojémil Slouffi, avocat

Chemin de fer Ottoman d'Aratosîa
La Direction Militaire de l 'Exploitation du Chemin de Fer Ottoman d'Anatolie porte à la connaissance
public qu'à partir de mercredi 1er juin 1921, le service de voyageurs entre Haïdar-Pacha-Pendik-Yarem-

dja et vice-versa, sera assuré par les trains ci-après:

1

Les FAITS parient pour la Machine à écrire

UNDERWOOD
дегаэтзгжзтзкг?"эдеаввапвшфэжЯВЗШЖ

On ne voit qu'elle installée dans tous les bu-
reaux à une majorité écrasante.

ideuis agents s S.P.1. (ех-Fratelli Haim)- -Gaiata Rue Mali-
moudié 11 Tél. Péra 1761 Stamboul rue Meydanjik 15-16
Tél. Stamboul. 562.

Avis
Nous portons à la connaissance de l'honorable public que les Sociétés Ano-

nymes du GAZ DE KAUIKEUY ET DOLMA-BAGHTCIIÉ, nous ont chargés de
j la vante exclusive de leurs cokes à partir du 1er août an. cour,

j Les cokes de l'Usine Gadikeuy seront entreposés dans les dépôts de M. Alexandre

iSaridês
et Gie, sis à Foundoukli et ceux de i'Usine de Dolma-Baghtchêà l'usine même.

Les prix pour le mois d'août sont :

з Franco dépôt Foundoukli coke Kadikeuy Ltqs. 30. Franco domicile coke Kadikeuy
39 vieniès^gannes"pour'bottes' 2900 pots: Ltcls * ^2 50, Franco Dolma-Baghtché coke Dolma-Baghtché Ltqs. 29, Franco Do-

' ! micile coke Dolma-Baghtché Ltqs. 31.50.
L'Honorable Public est prié de s'adresser pour plus amples informations, au

Siège
bien au

Péra 1221

1 N0 4 N0 6 N0 8 N01048 No 10 N0 12 N0 14 N0 16 N0 18 N0 20 N0 22
STATIONS Haïd-P Elaïd-P (iaïd-P Haïd-P -Iaïd-P laïd-P laïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P

Pendik Pendik
1
Pendik Tcuzia Pendik Pendik 4uebzeh Bostanj. Pendik Pendik Pendik

Pont Karakeuy (dép. 07 30
1

09 - 11 05 12 — 14 15 15 45 17 - 17 — 18 20 19 25 20 45

Ilaïdar-Pacha (arr. 07 55 09 20 11 25 12 20 14 35 16 05 17 25 17 25 18 40 19 45 21 05
(Dép. 08 00 09 25 11 30 12 3C 14 40 16 10 17 30 17 33 18 50 19 50 21 11

Bifurcation 08 09 09 34 11 39 14 49 16 19 — — 17 42 18 59 19 59 21 20
Ghieuz-Tépé 08 15 09 40 11 45 14 55 16 25 — — 17 48 19 05 22 05 21 26
Erenkeuy 08 18 09 43 11 48 14 58 16 28 — — 17 51 19 08 20 08 2Ï 29
Souadié 08 22 09 47 11 52 15 02 16 32 — — 17 58 19 12 20 12 21 33
Iiostandjik 08 26 09 51 11 56 12 59 15 06 16 36 arr. 19 16 20 16 21 37
Maltépê 08 34 09 59 12 04 13 17 15 14 16 44 17 50 19 24 20 24 21 45
Poste R. D, Klm. 16,600 — — 13 28 — — — — — — — —

Cartal 08 43 10 08 12 13 15 23 16 53 17 59 19 33 20 33 21 54"

Pendik (arr.
(Dép.

08 50 10 15 12 20 13 48
13 58

15 30 17 — 18 06
18 11

19 40 20 40 22 01

Poste С. B. Klm. 26.600 14 18 18 19
Poste G. A. Klm. 31. 14 35 18 25
Touzla 14 57 18 35
Guebzeh 15 24 18 52
Dil-Iskélessi 15 47 arr.

Tavchandjil 15 58
Iléréké 16 18

Yaremdja arr.

N0 3 N0 5 N0 7 N0 9 N0 11 N0 13 N0 15 N0 17 N0 19 N0 21 N0 23
STATIONS Pendik Pendik Bostanj. Guebzeh Bostanj Pendik Pendik Pendik Pendik Bandik Pendik 1051

Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P

Yaremdja Dép. 17 30
Iléréké 17 59
Tavchandjil 18 14
Dil-Iskéles 18 25
Guebzeh 07 26 19 01
Touzla 07 43 19 28
Poste G. A. Klm 31 U7 5 L 19 40
Poste G. B. Klm. 26.600 07 56 ! 9 52
Pendik (arr. 08 02 — — — — — — 20 05

(Dép. 06 00 07 08 08 17 09 43 11 23 13 23 16 22 18 45 20 15 20 23
Cartal 06 08 07 16 08 25 09 51 11 31 13 31 16 30 18 53 20 23 20 32
Poste R. D. Klm. 16.600 — — 20 43
Maltépé 06 17 07 25 cOсоо 10 00 11 40 13 40 16 39 19 02 20 32 20 53
Bostandjik 06 25 07 33 08 25 09 15 10 08 11 4-3 13 48 16 47 19 10 2Q 40 21 07
Suadié 06 30 07 38 08 30 10 13 11 53 13 58 16 52 19 15 20 45
Erenkeuy 06 36 07 44 08 36 09 24 10 17 11 59 13 59 16 58 19 21 20 51
Ghieuz-Tépé 06 40 07 48 08 40 09 28 10 23 12 03 14 03 17 02 19 25 20 55
Bifurcation 06 44 07 52 03 44 09 32 10 27 12 07 14 07 17 06 19 29 20 59
Haïdar-Pacha arr. 06 50 07 58 08 50 08 58 09 38 10 33 12 13 14 13 17 12 19 35 21 05 21 30

Dép 06 55 08 03 09 05 9 05 09 45 10 40 12 18 14 20 17 17 19 40 21 10 21 35
Pont Karakeuy arr 07 15 08 23 09 25 9 25 10 05 11 — 12 38 14 40 17 37 20 — 21 30 21 55

OBSERVA ï О X s
Nous rappelons à l'attention du piblic qu'en vertu de l'art. 9 du règlement d'Exploitation, tout

voyageur devra être muni de son billet, cinq (5) minutes avant le départ du train.
En о

la monnaie

40 ieilles couvertures pour chevaux 140 0

41 vieux zinc tonnes 3.
42 vieux fer tonnes 6.
43 vieux fer et fer blanc tonnes 1 3(4.
44 toutes sortes ce roues 100.
45 bottes F. M. S. pots 650.

botte 1(2 cheville pots 21.
46 blouses indiennes K. D. 1130.

knickers indiennes K. D. 550.
47 imperméables avec capuchons 4850.

caleçons en laine pots 3780,
48 coutellerie
49 détonateurs No 6 714.

ATTENTION ! !
Avec de grands sacrifices

ont est parvenu à faire la

meilleure façon à raison de

т ^ зй |Op chez le Md

1CI Taillear
Raffiné dont la coupe mo-

derne est si reconnue.

Appt. Damadian au 1er et.
au coin d'Asmali Mesdjid, Od'Pue de Péra

Dr NIC. CAVALI
Dentiste-stomato^g.ste de la Faculté j

de Paris, Maladies de la bouche et des,
dents.
Dents artificiels

voyageurs
de M. Alexandre Saridès et Cie.Arvanitidi Han, Téléphone Péra 360, ou j mixtes de la haute ligne Nos 1048 et 1051. pour las relations entre les stations de la Banlieue, la -are

dépôts ae M. Alex. Saridés et Cie, à Foundoukli (ex Bomonti), lélcphone Haïdar-Pacha et la station de Pendik comprises.
221, ou bien aux dépôts de l'Usine de Dolma-Baghtché, sis à Caba-Tach. t nDnn i. n i oi moi

1

г r\- »• . ,.r- , -.

HUBERT КАИР. ALEXANDRE SARIDES ei Cie. ! llaiua*-Paclia, le 31 mai 19-.. La Direction Militaire de 1 Exploitation.

No 90 Feuilleton dn BOSPHORE 2-8-21

BARRABAS
Grand roman cinéma en 5 époques

NEUVIEME EPISODE

L'OTAGE

II. BELLE NUIT..

-lirielze-ivork

Ce soir-là, la réussite de ses plans suc-

cédant au mécompte de la veille l'avait

mis en belle humeur.

La clarté amoureuse du ciel piqué d'é-

toiles, la rumeur apaisée de la ville, le

[ clapotement des vagues le remplissaient
• d'un bien-être parfait, et le silence de son
i

compagnon lui pesa.
— Que lisez-vous avec tant d'attention?

ORTHODONTIE
PERA. Galata-Séraï, rue du Théâtre

à côte du Passage dEurope No 11— 2, dit-il..- Un journal? Drôle d'idée ! Et

Consultations 2-7 p; m. [ ш journal de la localité, par-dessus le

ALEXANDRE SARIDES el Cie.

i^i -i 'r-f mr I тотпшм—11 I
—rrrmn-i—■iih—i—ii Чшиши—п ■■ 9 я t

marché ! Le jion populaire s'est-il rué 5 la J —Excusez-moi, monsieur, mais, bien
conquête du pouvoir ?... On le croirait, que renseigné d'une façon incomplète, je
ma parole, à votre mine... i l'avoue, j'ai agi comme si j'étais sûr que

— Ce que je Jis est moins grave pour j Varèse fût réellement installé...
la France, mais n'est pas dénué d'intê- _ C'est-à-dire ?
rêt pour nus... | —Que j'ai posté un de nos'hommes
Strelitz prit le journal, l'homme indi- devant la villa

qua un titre du doigt.
— Ceci?... Arrivées et départs? de-

manda Strelitz ?
— A la troisième ligne...

«... « M. Claude Varèse avocat à la cour

de Paris, et sa famil e, villa Corinne... »
Strelitz posa la feuille sur ces genoux.
— En effet... ce n'est pas dénué d'm-

rêt...

L'homme s'inclina. Strelitz reprit ;

— Je pense que vous n'avez pas at-

tendu cette annonce pour connaître la

nouvelle ?
— Non, monsieur, elle ne fait que pré-

eiser mes renseignements.
Strelitz fronça les sourcils :

— Je n'aime pas votre réponse. Quand
on a l'honneur de diriger un service

aussi important que le vôtre, on n'attend

pas les précisions: on assure personnel-
lement son contrôle, tenez-vous pour
averti, une négligence de plus et vous

rentrez dans ie rang.

— C'est mieux, daigna reconnaître Stre-
Jitz : et quelle consigne ?

— Surveiller la maison, noter les eu-

trées, les sorties ; relever aussi exacte-

ment que possible le plan du jardin, ie
pérer les passages possibles et me préve-
nir de tout ce qui surviendrait d'anormal.

— Je joue... c'est-à-dire... j'ai risqué..
— A mon service, on ne joue pas; Ri-

cardo a dû vous le dire.
— Que voulez-vous, monsieur, tenta

d'expliquer l'homme, le serviee fini,
quand on ne sait quoi faire..,

— Quand on ne sait plus quoi faire,
on se couche, interrompit Strelitz.

L'homme assez nouveau dans la maison,
tenta d'expliquer son attitude :

— Vous voyant sortir, prendre part
aux fêtes, aller aux courses, risquer de

grosses sommes au baccara ou à la rou-

lette, je pensais pouvoir agir de même,
C'est assez bien L'homme est sûr, dans la mesure de mes moyens ; mon ser-

intelligent ?
— Un de nos meilleurs.

—Dans ces conditions, allons faire un

tour au casino. Les émotions du jeu nous

font mieux goûter celles de la lutte...
Gemme la veine fantastique vous favorise
un jour, vous lâche le lendemain, et

qu'il faut, si chanceux qu'on scit, saeri-

fier à la guigne, j'aime mieux lui aban-
donner quelques milliers de louis que d.s
■'ffaiies... plus sérieuses...

— Moi aussi.

— Vous jouez? interrogea Strelitz d'un

ton sec.

vice terminé...
— Vous pensiez mal. Une fois pour

toujours, connaissez vos devoirs.
— Et mes droits ? objecta l'homme,

qui décidément était une mauvaise tète.

— Vos droits ? Je vais les résumer

d'un mot ; obéir.

Il fixa sur l'homme ce regard qu'on ne

pouvait longtemps soutenir, et répéta :

— Obéir. Comprenez-vous ce que cela

signifie ? Vous êtes libre, mais sous mon

contrôle. Si vous lui préférez celui que
vous venez de quitter, à votre aise. Mais

n'imaginez pas que je tolérerai vos ca-

prices et qu'il vous suffirait de me brû-

1er la politesse pour agir à votre guise :

vous avez changé de vie, d'identité, d'as-
pect extérieur ; mais vous avez gardé un

maître. Ne m'obligez pas à vous le rappe-
1er.Enfin, et ceci clôturera cette discussion

oiseuse, vous awz prononcé un mot qu'il
faudra rayer de votre vocabulaire: « je
pensais », Ici, on ne peDse pas. Je pense
pour tout le monde ; on agit pour moi.
Vous êtes u e machine, rien de moins,
rien de plus ; je ne vous demande pas
de comprendre mes ordres, mais seule-

ment de les exécuter. Vous êtes en ser-

vice cou mandé: tous les trois mois, vous

aurez une permission de quinze jours.
Huit semaines par an, c'est plus qu'il
n'en faut pour s'amuser et se détendre.

— Mais, monsieur...
— Assez ! interrompit Strélitz. J'ai dit,

«je veux»,ne me fatiguez pas davantage..
Allez au téléphone, on sonne.

L'homme prit le récepteur, écouta,
approuva d'un hochement de tête, et dit:

— Attendez.

(à suivre)


